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1) Caractéristiques générales

Construit en 1944 comme Mtiment de sauvetage de la marine
américaine , le l:CHAIN" a été transformé en navire océanographe en 1958.

Ses caractéristiques gé~érales sont les suivantes :

Long'lleUT : 78 m - largeU2.' : 12,2 m - Déplacement 1800 tonnes ­
Autonomie : 6000 mil€'3 _. Vitesse de croisière : II à 15 noeuds
Propulsion ~ 4 mc-:-;eurs pr:i.r..~ipaux diesels de 765 CV chacun.
Tr~~smission par diesel-électrique à 2 hélices Capacité en
gas-oil : 340 ~o~.es ~ Capacité en eau potable : 75 tonneso

C!ee~ donc un b~te~u assez récent et assez important pour
travaille!' dans tontes les II':Jrs et sous -~o'.ltes les latitudes o Son tirant
dl eau as::!ez imp:ctant lei permet de t:"'<lvû:::-.-aer pratique!llent par tous les
temps., Sa pr01l1.'lclon c'.:tese1~élec-'.::.~::'gue donne une souplesse et un rendement
considérables à S83 d~tur hél~c€s, C1est donc un navire bien adapté à son
travail~

1e pont supérieur est duffi~ammC'ilt €lE:;VG sur 1: eau ( 5m ) pour
qu!en statiù~ la iller r'y déferle ras, A ~:av311t se trc'lvent deux guindeaux
de mouillage et deux mâ:tEl de charge de 10 torllles~

A tribo!'d~ élU niveau de la passerelle se trouve le treuil
hydrologique. Ce t:reuU offre quatre p02dbilités de ~Jitesse de ~'~r~·.11 (lTJr':l::

41 rn/minute, 70 rr/L..in'..lte, 1~:'2 m/m.::.nut3, 244- ru/m:inute •

il eut équi)é diun cti.iJle d1acie:..n ir.'J::::-j',labJ.e de 9,.144 m, de 4,8 mm
de diamètre, ùcni la èh~ge de rurtLlre est 1800 Kg~ Ce c~ble e8t composé
de 7 to~ond, eUÀ-~Gre8s ~iv~883 en 7 brlllS~ Il e3t fabriqué par la firme
suiv:nte

in1I~0 EL?.PE F3~TS1LV.ANIA U" ':- A

~~~t~iqllem9nt à 1~bord et tribord ar~ière, deux treuils électriques
de mOrne puiEdanc8 quo le tr",:.ùl hyd.~7ologique déroulent deux cables électriques~

Les c~bles condu~te~L3 de plusieurs milliers de nètres de long sont isolés
par uno gain'3 en caoutc::J.ouc. Vensemble ?st contenu par le c~ble porteur
creux et en ncie:'o
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3) Plage arrière.

Dans l'axe longitudinal du navire et tout à l'arrière se trouve
la cha1ne thermique " chain Thermistor" et son treuil. Cette cha1ne est
enroulée sur un tambour entra1né par un moteur de camion diesel. Un berceau
est prévu pour le plomb-poisson .(Cf Bibliographie (1) et (2) ).

A bâbord arrière se trouvent le poisson du sondeur, la chafue
de 26 m qui le supporte' et son tambour. Ce tambour pivote autour d'un axe
vertical et a deux positions : à l'extérieur ou à l'intérieur du navire , suivant
que le poisson est ou non à l'eau. Ce tambour semble ~tre entrainé par de l'air
comprimé. La cha1ne qui supporte le poisson est semblable à la chame
thermique.

Dans l'axe du navire, à l' avant de la chahle thermiqtle, une grue à
commande hydraulique sert aux manutentions importantes.

Al' avant de cette grue, un grand treuil, utilisé à l'origine
pour le remorquage est équipé d'un c~ble d'acier galvanisé de 12,5 mm de
diamètre et de 6.000 m de long. La charge de rupture de ce c~ble est de
plusieurs tonnes. La vitesse du treuil est de 150 rn/minute. Ce dispositif n'a
jamais été utilisé pour le mouillage par grands fonds et personne à bord
n'avait d'expérience à ce sujet. Un portique basculant situé à tribord
supporte le c~ble.

A tribord le treuil du bathythermographe est muni d'un c~ble

d'acier inoxydable de 2,4 rmn de diamètre, de 550 mètres de long et de 408 Kg
de charge de rupture. Sa vitesse de déroulement est de 46 rn/minute.

Sur la plage arrière, on trouve les appareils suivants: équipement
de localisation précise en profondeur et de prises do vues sous-marines.
(Cf Bibliographie (3) ), un carottier très lourd dont la pénétration est due
à son poids, divers bennes et ramasseurs de fond, plusieurs li thumpers Il et
Il sporkers " qui sont des sources d'énergie sonore de grande puissance dans
l'eau, un grand tambour pour les c~bles électriques des hydrophones.

4) Laboratoire Principal ou Il rŒain Lab "

Le "riain Lab" est situé au centre du navire et en occupe toute la
largeur. C'est ici qu'est rassemblé l'ensemble de l'appareillage électronique
du navire : Il comprend :

- un laboratoire de chimie pour les analyses, à tribord.
- 3 enregistreurs de sondeurs ultra-sons EDO t-ype AN/UQ,N l c, à babord.
- les sources d'énergie du sporker et du thumper constituées par

des batteries de condensateurs.
- les filtres et les amplificateurs de l'analyseur de fréquence. Les

fil tres sont fabriqués par .ALLISON A.B.C. LA PUENTE CALIFORNIE et les
amplificateurs par S.AN.SORN CmiPANY CAI-ffiRIDGE MASS. oU SANBORN COMP.AIJY
WALTHAM 54 MASS.
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- une caJ.culatrice électronique fabriquée par ELECTRONIC .ASSOCIATES
mc. LONG BRANCR NEW JERSEY

- des enregistreurs sur bande magnétique fabriqués-par ANPEX
CORPORATION mSTRillfElNTATION DIVISION 934 CHARTER STREET REDWOOD CIT'I CALIFORNIE.

- des oscilloscopes utilisés pour tous les règlages et entre autres
pour l'utilisation des flotteu~s de SwaJ.low. Ils sont fabriqués par ALLEN B.
DU NONT LABORATORruS, mSTRUITIill'JT DIVISIOn, CLIFTON . NEW JERSEY.

- des hydrophones de toutes les tailles et de toutes les utilisations,
fabriqués par la firme ATLANTIC RESE.ARCR CORPORATION, .ALEXlù'IDRIA VIRGmIA

- un loch électrique
- Ulle horloge électrique fabriquée par la TIMES FAC SD1ILE

CORPORATION NEW YORK.

5) J.aboratoire supérieur au "To]2 Lab i
:

Il est situé à la passerelle supérieure au dessous de la chambre
des cartes. il est équipé des principaux enregistreurs du bord :

- Enregistreur de la chafue thm."IIlique.
- t:nregistreur graphique de précision ( "Precision Graphie Recorder"

ou "P.G.R." )
- Enregistreur Alden de m~me principe que le "P .G.R." mais moins

perfectio~~é. La firGe*a simplement prêté son concours à la fabrication de cet
enreGistreur. Son adresse est la suivante :

A1DEN ELECTRONIC and ll1PULSE: llliCORDING BQUIPH8NT Co, .ALDEN RESEARCR CENTER,
'VlESTBORO MASS.

- Enregistreur de vitesse et de direction du vent fabriqué par
BENDIX AVIATION CORPORATIOn, FRIEZ INSTRUIIE1JT DIVISION, BALTH'IORE 4 - VlARYLAND.

- Enregistrettr imprimant la vitesse du son déte~inée par le
vélocimètre, fabriqué par le bureau of Standard à Washington.

- Divers appareils tels que : 2 récepteurs LORAN, 2 lochs électriques,
un répétiteur de compas, une horloge électrique.

6) Laboratoire d 'h.ydrologie ou l'Wet Lab "

J Situé au dessus du laboratoire principal, alimenté en gaz butane,
air comprimé, eau douce et eau c:.e mer, il contient :

- 25 bouteilles Nansen
10 bathythermographes
des "pingers", sources sonores destinées à déterminer l'immersion

de la bouteille placée près du fond.
- des inclinomètres donnant à la fois l'inclinaison du fil et son

orientation.
- un salinomètre fabriqué par la W.H.O.I.
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II APPAREILS SCIENTIFIQUES

I)~chaSne thermique (Cf Bibliographie (1) et (2).

Cette chaSne mise à l'eau à l'arrière est lestée par un plomb-poisson
d'une tonne environ. Chaque maillon de cette cha1ne est profilé de manière
hydrodynamique. Le poisson est à une immersion de 150 mètres environ. Une abaque
en donne l'immersion exacte en fonction de la vitesse. Le long de cette chaine
2) thermistances sont fixées à intervalles réguliers. Elles sont reliées au bord
par des fils électriques passant à l'intérieur de challue maillon. S'il est
nécessaire de stopper le navire pour la mise à l'eau et le relevage de la chatne.
l'enregistrement peut avoir lieu à pleine vitesse. Pendant les stations hydrolo­
giques on doit cependant en relever une partie, le c~ble et la cha.1ne risquant
de s'emm~ler. L'enregistrement peu)" aussi se faire avec une immersion et un
nombre de thermistances moindre. Le long de la chafue peut d' ailleurs ~tre

f~é n'importe quel autre appa~eil enregistreur.

L'enregistrement a lieu à bord, au "Top Lab". Un papier électrolytique se
déroule à vitesse constante. Une rampe hélicoïdale y inscrit les isothermes, de
degrés en degrés, de 0,1 à 0,1oC 1 d~ 0,05 à 0,05°C ou enfin de 0,01 à O,OIoC.
La précision demandée varie avec le gradient de température. TI faut en effet
garder assez de clarté da~ l'enregistrement. Tous les degrés, les isothermes
sont enregistrés par une ligne pl1.~~~. sombre. TI eS)G nécessaire ce connaitre la
température de surface poux leyer l'indétermination sur la valeur ronde des
dei?;rés.

C'est un appa.reil de mesure de tamps, qui peut ~tre converti en mesure
de distance si l! on aitopte une vitesse standard du son dans l'eau.

Le principal ereploi du "P.G.R." est celui de sondeur.L'enregistrement
a lieu sur papier électrolytique qui est impressionné par passage sur une rampe
hélico~daJ.e. La œS8 du sondeur peut ~tre constituée :

- par le poisson EDO tra:né à b~bord arrière à l'extrémité d'Une cha1ne
profilée semblable à celle de la cha1:ne thermique, mais d'une longueur de 26 m.
Le sondage a lieu à plejne v:i.tes::,e 1 [[,ais la mise à l'eau ne peut se faire qu'à
5 noeuds ma.x:i.mum.

TI nI existe pas de moyen de contrÔler l'immersion du poisson, mais un
o·:;oJ: l'-'::C.~C .préalable la donne suivant la vi.·;esse. L'émetteur est un cristal de
t~tanate de b6r,yl et le signal est de 12.000 Cycles/seconde.

- par 3 éLletteurs récepteurs fi."lCés È>. la. coque sous l'étrave, et de chaque
ceté du bloc passerelle.

- par tout 1metteu:::- ultra&~sonique travaillant à une profondeur quelconque
et n'impo-rte quel lwdrophone approprié relié au "P.G.R".

Le " P.G.R. "est utilisé normalement avec le poisson EDO. Ses possibili­
tés sont alors multiples : 12 échelles peuvent ~tre empl.oyées et on peut varier
la précision de chacune de ces échelles en changeant la fréquence de répétition
du signal. Cette fréquence ni est alors lim:î.tée que par la brièveté et la netteté
des signaux nécessaires à leux séraration. Ces 12 échel~es sont les suivantes :

.. .1" ..



échelles

Fathoms yards mètres

Intervalle
de

balayage en
secondes'
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Nombre de R.::tation do
signaux par l' enregis'l;reur
seconde par minute

~V"::.tess~ du
moteur

20 40 37~5 0,050 360 1200 1800
40 80 75,0 O~IOO 180 600 900
50 100 93,75 0,125 144 480 1800

100 200 IfJ7,5 0,250 72 240 900
150 300 281,25 0,375 48 160 1800
200 400 375,0 0~500 36 120 1800
300 600 562,5 0,750 24 80 900
400 800 750,0 1,00 18 ~ 900
500 1000 ,n}.Y 11 25 I4~4 48 1800

IOOO 2000 1875,0 2,50 7,2 2~ 900
1500 3000 2812,5 3,75 4,8 16 1800
3000 6000 5615,0 7,50 2,4 8 966

La précision du "PnGnR.. " est telle que la houle est enregistrée avec
une grande netteté., Cet enregistreml?nt de haule n'est pas exploité, mais
pourraitIf être sans difficult90

3) Le "Pinger".

ct est un émetteur dl énerg:ï.e sonore discon'····;,~·). il se présente corrme
un cylindre de l mètre de lcng errriron que l' O!1 peut fixer sur le ~ble

hydrologiquet il est muni du mGme émetteur que les f:;'ot·cew.'s de Swallow
( 12.000 cycles/sec) .. Un contact à mercure coupe l t émission sonore si le pinger
quitte la position verticale ou se renverse .. Lorsque l'appareil se trouve à
proximité du fond, le déphasage entre l'émission direc~e et la réflexion sur le
fond permet de conna1tre sa pcsiticl'~ exe.cte pa"':' rapport au fond.. S'il touche le
fond, il se couche et l t ém.:i..ssion s'arrête.. De rr,@me après utilisatioj,1, il est
renversé de 180° ..

4) Le Vélocimètre.
- .... --=-

Ce-Ij appareil mesure in situ et directement la viJcesse du son dans
l'eau. Son principe est le suivant: Une imFulsion eat émise .. Cette impulsion
est envoyée dans deux c:i-rr;uits :;

- un circuit comprenan'~ t"l1 émetteu:: nItra sonique qui. transforme cette
impulsion en signal 11..1 tra sonore. Ce sig:na.:. P8.1'court dans l'eau un trajet d'une
dizaine de centimèJ.;res, se réfléchit sur un plate9.u métallique, parcourt encore
dans l'eau le trajet inverse puis est l'eçu. par une base qui la retransforme en
impulsion électrique. Le to~t fonctionne e~ soome comme un sondeur classique.

- un circuit électrique osc~J.1anto

A la sor'~ie des de1'."Z: circuits, on ccmpare la différence de phase des
deux iml- ,.." 3ions e:l,; on en déduit J..d. vitesse du son dans l'eau., L'appareil est
complètement transisto::,:,isé~ il est descendu da.ns l'eau avec un "pinger" qui
donne son immersion pro:' rapport au fond o L'em'egistrement a lieu à bord.
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La transmission est assuxée par un ~ble électrique isolé, entouré
lui-m~me d'un ct1:ble d'acier creux qui-supporte l'effort de traction.. L'émission
d'un signal est commandée par la réception du signal précédent..

5) Analyseur de Frég~..

C'est un appareil destiné à analyser les fréquences sonores, émises
dans l'eau, de 600 à 3~600 cycles/sec" Il est constitué oosl:l.tiellement par g

- un ou plusieurs bydrophones capables de capter toute la gamme de fréquences.
- cent chenaux cOL1prer..a.nt chacun un amplificateur, un filtre qui laisse

passer une certaine bande de fréqll je et un e:ill'egistreur.

Cet appareil analyse les fréq,' 'nces émises :
- soit par le naviJ:'e lui-m~L1e après réflexion, diffusion ou absoption par

les couches d'eau ou de sédiments ..
soit par un aut::::'e navire en réfraction sismique par exemple ..

- soit par toute autre source sonore telle que les animaux marina.

6 ) Thumper et Sp.:g'ke:-:

Il s'agit de deux procédés différents d'émission d'énergie sonore de
grande puissance dans 11 eau..

Le "thumper" f.~e compose d lune solide plaque dl aluminium de l m x 2 m
et de JI: cm d'épaisseur. Un tore placé au des'3US reçoit une décharge. .de IOoOOO
volts et 5~000 ampères.. Cette décharge induit 'lm courant dans la plaque
d'aluminium qui la fait puisse.m:raen-c vibrer ~ L' énergi.e sonore émise proviÉmt
de la cavitation au contact de l'eau..

~ "s_~,""'lker" est d'un principe différent: c'est une étincelle
électrique qui émet le signal sonore~ Cette étincelle provient d'une décharge
électrique de m@me puiesance.

JI'énergie nécessaire Gst emmagasinée par une batterie de oondensateurs~

La réception est effect"Uée par le "P..G..R" ..

L'ensemble P ..G.R.- Sp..}.;~ker ou thUL1J?er constitue le " Continuous
Seisnics Profiler" qui pern.et dt étudier la structure géographique des premières
couches du fond et la t.ransmission de l'énergie sonore.

7) Ba:tl1yt"hermogrê-.Èl'::~'.

Le 11CHAJ11j"" possède ra bathythermographes de fabrication W.HoOoI • Ils
sont capables d' enregistrel~ jusqu 'D. 250m d' :i.rnmersion. Le bathythermographe est
descendu frem desse!Té sans que le navi-re ralentisse: son utilisation peut
avoir lieu jusqu! à 15 noeuds sembl&-t-il~ La longueur de fil déroulé est alors
d'en.viron 550 mètres.. Los enregistrerJents obtenus sont excellents et ne
présentent pas d'bys~érésis: los courbes de descente et de remontée sont
pratiquement confondues.. Le dépo.uillement étai t fait en pieds et an degrés Fah­
rc:_·.lo:~t et avait lieu ïmrJéd:'atement. On obtenait ainsi des isothermes qui
pemettaient de contreler la chafue theI'Llique.. Un enregistrement avait lieu
toutes les heures et :. chaque station hydrologique Il
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8) Bouteilles à renversement

Ce sont cles bouteilles de Nansen. Le "CHAllJ" en phssède 25, peÏJ."1.tes en
jaune, la couleur la plus visible dans l'eau. Leur fonctiormement parait plus
sâr que les b01::.teilles :r.fecabolier, les ouvertures des deux extréI!1ités étant
solidaires. Une fermeture intempestive avm~t l'immersion peut toutefois passer
inaperçue et la bouteille est alors écrasée p~~ la pression. Les the~omètres

sont de marque " Richter et vliese ". ils sont coincés dans leur logement par un
ensemble comprenant un ressort et un caoutchouc. Un sinple caoutchouc est écrasé
par la pression à grande profondeur et ne peut plus servir d'amorJcisseur. Par
beau temps, les stations hydrologiques avaient lieu par vent de travers tribord
amure, le treuil hydrologique étant à tribord. Par mauvais temps, le navire se
maintenait bout à la mer gr~ce à la souplesse du systGwe diesel-électrique et à
ses deux hélices. L'immersion ~e la dernière bouteille était contrelée par un
pinger placé au dessus du plomb.

Le fil du treuil hydrologique aboutissait par l'intermédiaire de deux
poulies dont Ul1e poulie compteuse, sous l'aileron de passerelle tribord.
L'officier de quart pouvait ainsi surveiller directeBent le fil et manoeuvrer
son navire à l' aiète d'un chadbu:eIl spécialement placé sur l' aileron lui-m~Lle.

Au dessous, le trem1liste pouvait surveiller lui-m~me les bouteilles dès leur
sortie de l'eau.

Chaque palanquée cOLlportait 12 bouteilles. Celles-ci étaient placées
aux immersions standard ezprinées en mètres. Plusieurs bouteilles étaient placées
au voisinnage du fond. La pMWlqU<JO n'était laissée à la trempe que penètant 5
minutes, temps jugé suffisant.

9) Salinomètre

C'est un salinomètre fabriqué par la W.H.O.l dont la précision est de
l'ordre de 5 1~ . Les cellules sont baignées par de l'huile réchauffée par un
thermostat. Le rinçage de ces cellules s'effectue à l'aide d'Ul1e pOBpe à vide.
Tous les 25 dosages, on effectue deux étalormagos à l'eau nornale. En moyenne on
peut faire 25 dosages en une heure 0

10) Flotteurs de Swall~

Ce sont des cylindres creux de 3 m de long environ muais d'un émetteur
ultra-sonique sous 12 0 000 cycles!sec. L' étanchéité de ce cylindre doit 6t-ro
parfaite. La portée ultra sonore est de 2 Billes, la durée de fonctionnement
de 8 jOtlrs. Les flotteurs sont calibrés en laboratoire à la. Woods Hole. Cette
calibration doit ~tr0 d'une extrène précision. Le calcul du lest utilisé montre
en effet :

- qu rune variation d'3 la denaité de l'eau de ner de 0,0001 provoque une
variation de 50 nètros de l'imQersion•

•• qu'une erre'\ll' de 0,0001 dans la donsité du flotteur provoque une variation
de 5 mètres de l'immersion.

- qu'une variation de 10-6 du coefficient de température provoque une
variation de 10 mètres de l'immersion.
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- que le poids du lest doit ~tre connu à 0,1 g près ..
- que le coefficient de compressibilité doit @tre connu avec une précision

de 10-7 "

\
\

F

Toujou:L's à cause de l' éloignenent du flotteur,
Flotteur~ les pO:U.1tS B: A et 0 peuvent ~'i;re considérés comme

pratiquenent confondu.so A partir de la position 0 du
navire~ nous portons sur la direction correspondant au

une valeur OC proportionnelle au déphasage 1 puis en C, une perpen­
cap" Nous pom-ons reCOIllLlencer l'opération plusieurs fois avec des

caps différents~ entraîna~t des déphasages différents ..

L'inter3ection des différentes perpendiculaires
en C donne un point P., La direction OF est celle du
flotteur .. F n'est p.'1S la position du flotteur .. Il faut
en effet 'benir c.0L1:9t:e do son iI!lJj1E'l'sion.. La figure obtenue
est un rabattement sur le pla..'1. horizontal d'un plan
quelconque passant pro' J. l axe à.u navire.,

'Cap

Les flotteurs de Swallow IilUIlis d'un lest adéquat sont donc :i.rnnergés et
dérivent à une immersion constante en émettant des iopulsions ultra-sonores ..

Le navire suiveur est équipé de deux llydrophones , un à l ' avant, l' autre
à l'arrière. Sur le "CHAllP' ces hydrophones étaient lestés et balancés par dessus
bord, avec une aussière de 10 mètres environ" Dans le IIMain 18b"" un oscillographe
était relié à ces deux hydrophones~ La réceptioil du signal par un hydrophone
déclenchait le balayage .. La réception du signa::. par l'autre hydrophone était
signalée Par une autre trace sur l'écran de l'oscillographe .. La distance entre
les deux traces donnait le dépl1asage que lion pouvait lire directement en

I:li.lliseconcles..
..\ Nous pouvons faire la construction suivante

soit AB le navire, A et B représentant les deux hydropho­
nes, F représentant le flot'ceur de StmJ.low& Le déphasage
entre les deux lwdrophones est représenté par AD tel que
FB=FD"

Le flotteur él;ant en général éloigilé du navire de
plusieUJ.~s centaines de nèt:Pf./s, Fù es'~ grand par rapport
à AB et par suite En est !,!':ltiqu9ment con:fondu avec EH"

Les triangles bEJ3 et AC]' sont semblables.. Par
suite, dans toute construction setlblable, AC sera propor­
tionnel à .AH

il sera alors sinple de déterminer la direction
du flotteur F, à parti't' de plusieurs caps du navire,
auxquels correspondront plusieurs valeurA du déphasage ..

cap du navire,
dieulaire à ce

~~Cl,f

Aussi, pou'c dé'cernine::- 1a pesition exacte du
flotteur~ est-il nécessaire de procéder par trois
relèveme~ts à partir de trois positions différentes du

- navj.re~ On voit donc la nécessité dZune navigation préci­
l'lO. L'opération ne semble possible quI en vue de cê'Jte COIil"D.e dans un détroit ou
dans une mer recouverte.,
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d'un s,rstè~e de radionavigation précis~.

D'autres remarques peuvent ~tre faites sur l'utilisation des flotteurs
de Swallow :

à) Impossibilité de contr81er l'immersion du flotteur. La densité de l'eau doit
évideI!lID.ent ~tre déteminée avant son ir:IInersion. Cependant, cette densité peut
varier ~s le temps et l'espace pendant la dérive du flotteur et influer sur son
immersion. La W.R.O.I projette de doter ses flotteurs d'un s,rstème. qui modulerait
l'émission en fonction de l'immersion et peut-~tre m~me de la température.

b) Difficulté de mse en oeuvre par mauvais temps~ Le bruit de la mer à tendance
à saturer les hydrophones.

c) Co~t énorme de l'opération. Si la dérive est très faible, le navire doit
rester des jours sinon des semaines en contact avec le flotteur pour avoir une
idée de la direction de sa dérive o

11 ) Le "CHAIN" possède un grand nombre d'autres appareils qui dépendent
d'ailleurs de la LÙssion embarquée. Parmi ceux-ci nous retien<ll."Ons :

o.) Une bouteille de grande capacité pOtu' prélèvements ( voir figure ). La
bouteille est fixée à un cadre métallique. Elle est ouverte à ses deux extrémités
Sur la partie inférieure de ce cadre est :~ixé un joint de caoutchouc. Sur un
p~eau coulissant placé sur la partie supérieure est aussi fixé un autre point
de caoutchouc. Lors de la Elise à l'eau, le panneau coulissant ost fixé à un croc
larguable. Pour la manipulation, le panneau coulissant est coincé sur le cadre
par un systè~e de serrllBo. Un palan peut alors mettre l'ensemble à l' eau~
Lorsque le fil est sous tension, le panneau coulissant ne risque plus de larguer
et peut ~tre libéré. La bouteille est ello-m~me suspendue à ce panneau. Une
bouteille à renversement, munie d'un thermomètre non protégé est placé au-dessus.
Elle est munie d'un ~essager qui sert de passe-épissure. Lors du déclenchement,
le messager provoque 10 larguago du panneau coulissant, la descente de la
bouteille sur le joint inférieur et la descente du panneau coulissant et de son
joint sur l'ouverture supérieure de la bouteille. Le robinet étant fixé à la
partie supérieure de la bouteille, le prélèvement à bord a lieu à l'aide d'une
pompe. La capacité de la bouteille est d'environ 50 litres, sa hauteur est de.
2 mètres et son ',diamètre dC3 50 CII!.

b) Inclinomètr~j voir figure) •

Ce sont des inclinomètres destinés à ~tre rais le long du fil pendant
une station hydrologique par exemple. ns indiquent l'inclinaison par rapport
à la verticale et aussi l'orientation du fil pa;;:' rapport au nord magnétique.
L'ensemble est fixé à un bât:;, métallique qui sera accroché au fil et protégé
par un tube de verre ouvert à ses deux extr~tés. Un secteur circulaire lesté
donne la verticale. Un messager frappant en A, libère en B la tige BC. Celle-ci
par son poids descend, et avec le pati.'l D, i.rmuobilise le secteur circulaire et
provoque l'application du bras F sur la boussole et son immobilisation. Ces
inclinomètres ont l'air rare~ent utilisés.
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c) Courantomètres ( voir figure ) e

A part l'utilisation des flotteurs de Swallow, le "CHAlll"" n'est pas
éqU2pe pour la Desure des courantso Il ne possède pas de G~E.K ni de courantomètres
proprement dits.. Cependant, la mission conptait faire l'essai d'un appareil
original donnant, non pas le courant absolu, nais des ::'ifférences de courant.
C'est en effet un appareil mesurant la différence entre la pression dyna.t!lique
et la pression statique de l' cau. Cet :L."1.stI'Llfl.ent est destiné à ~tre placé le
long de la chatne thermique en plusieurs exemplaires et à des :inmersions
différentes. Les enregistrements donneraient ainsi la coupe de la pression
dynamique jusqu'à une certaine profondeur. Si nous connaissons le courant de
surface et la. vitesse du navire, nous pourrons en déduire la coupe correspondante
du courant. L'appareil comporte deux prises de pression: l'une située dans
l'axe longitudinal enregistre ln pression dynamique P1, l'autre située sur le
dessus enregistre la pression statique P2 • Les deux pressions sont transmises
par un oirooi:!:; d' huile jusqu'à deux réservoirs d' huile, puis de là p jusqu'à un
manomètre électrique qui mesure leur différence P1 - P2 .. L'enregistrement a
lieu à bord. Le ma.nomètre est Duni d'une résistance de 5~OOO ohms.. Il est
fabriqué par la firme :

BOU R N S Laboratories InC4
InstrumE:nt Sale Division

PoO" Box 2II2 RIVERSIDE - CALIFORNIE.

La différence entre les pressions dynamique et statique est reliéo
à la vitèsse V des I:lolécules d'eau par la forLIUle :

1
-""2

étant la densité de l'eau de mero

L'appareil n'a pas été essayé .. Cependant, son auteur comptait sur
une précision de + t crisec. L'utilisation de tels· appareils remorqués sur
un fil vertical avec le GcE..K eerait intéressante à étudier~
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